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(54) Dispositif d’affichage pour un objet portable tel qu’une pièce d’horlogerie

(57) Le dispositif d’affichage comprend un cadran
(12) comportant une ouverture (30), un organe indicateur
tournant (10) agencé pour tourner derrière le cadran, et
au moins un premier et un deuxième groupe de motifs,
chacun des groupes de motifs étant porté par une surface
plane (18) solidaire de l’organe indicateur tournant, les
groupes de motifs étant agencés de manière à apparaître
successivement à travers l’ouverture (30) dans le cadran
au cours de la rotation de l’organe indicateur tournant
(10). Les groupes de motifs sont chacun recouvert par

un réseau lenticulaire, et chaque groupe de motifs est
formé d’au moins un premier motif ayant une première
taille et d’un deuxième motif de signification identique à
celle du premier motif et ayant une seconde taille. Les
motifs sont fragmentés en tranches rectilignes (24, 26)
parallèlement à l’orientation des motifs, et imbriquées de
manière à ce qu’il y ait toujours une tranche (26) du
deuxième motif entre chaque tranche (24) du premier
motif.
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Description

Domaine de l’invention

[0001] La présente invention concerne un dispositif
d’affichage destiné à être intégré dans un objet portable,
ce dispositif d’affichage comprenant un cadran compor-
tant une ouverture qui définit une zone d’affichage, un
organe indicateur étant disposé derrière le cadran, et au
moins un premier groupe de motifs s’étendant dans un
plan parallèle à l’organe indicateur et agencé de manière
à apparaître à travers l’ouverture ménagée dans le ca-
dran.

Arrière-plan technologique de l’invention

[0002] On connait déjà des dispositifs d’affichage al-
phanumériques qui correspondent à la définition ci-des-
sus. Dans ces dispositifs, un organe indicateur tournant
a habituellement la forme d’un disque ou d’un anneau
qui porte une série d’indications alphanumériques régu-
lièrement espacées reportées sur une piste circulaire.
Ces indications alphanumériques apparaissent à travers
une ouverture ménagée dans le cadran que l’on appelle
communément guichet et dont les dimensions corres-
pondent à celles des indications alphanumériques à af-
ficher. La piste circulaire du disque ou de l’anneau passe
sous le guichet, et les indications alphanumériques dé-
filent donc dans le guichet lorsque l’organe indicateur
tourne, de sorte que les différentes indications s’affichent
successivement. De tels systèmes d’affichages sont très
couramment utilisés, par exemple dans les montres-ca-
lendriers.
[0003] Un défaut partagé par la plupart des dispositifs
d’affichage alphanumériques qui répondent à la descrip-
tion donnée ci-dessus est la petite taille des indications
affichées.
[0004] En effet, pour éviter le chevauchement entre
indications voisines, les différentes indications doivent
s’inscrire chacune dans un secteur distinct de la piste
circulaire de l’organe indicateur. Dans ces conditions, on
comprendra que l’ouverture d’un secteur est limitée à
l’angle obtenu en divisant 360° par le nombre d’indica-
tions réparties sur le pourtour de la piste circulaire. Dans
le cas, par exemple, où les indications sont la suite des
quantièmes de 1 à 31, on peut calculer que l’ouverture
des secteurs est légèrement inférieure à 12°.
[0005] Dans le but de remédier au défaut susmention-
né, le document EP 1 310 839 A1 décrit une montre-
calendrier dont le guichet est adapté pour livrer une ima-
ge agrandie de l’indication alphanumérique à afficher. A
cet effet, l’ouverture qui constitue le guichet est adaptée
en forme et en dimension pour recevoir une lentille. La
lentille ainsi montée dans l’ouverture fait office de loupe,
transmettant une image agrandie de l’indication de la da-
te, de façon à permettre en principe une meilleure lecture
de cette indication.
[0006] Un inconvénient de cette solution connue est

que la dimension des chiffres constituant l’indication à
afficher est pratiquement égale au diamètre de la lentille.
Dans ces conditions, on comprendra que l’épaisseur de
la lentille dans la zone d’affichage n’est même pas ap-
proximativement constante. Or, il est connu que lors-
qu’elles sont suffisamment importantes pour être sensi-
bles, les variations de l’épaisseur de la lentille provoquent
une déformation de l’image transmise. Ce phénomène
est connu sous le nom d’aberration sphérique.

Bref exposé de l’invention

[0007] Un but de la présente invention est de remédier
aux inconvénients de l’art antérieur qui viennent d’être
décrits. La présente invention atteint ce but en fournis-
sant un dispositif d’affichage alphanumérique conforme
à la revendication 1 annexée.
[0008] Précisons que le terme « cylindrique » est à
prendre au sens large, l’expression « lentille
cylindrique » désignant ici toute lentille comportant un
axe optique et présentant, en section transversale, un
profil constant sur toute sa longueur.
[0009] Précisons que l’« orientation » d’une lentille cy-
lindrique correspond à l’orientation de l’axe optique de
cette lentille. De plus, l’orientation d’un caractère corres-
pond à la direction conventionnelle d’enchaînement de
ce caractère avec d’autres dans un texte. On sait que la
direction privilégiée d’enchaînement des caractères
dans la plupart des langues est la direction
« horizontale » (les caractères s’enchaînant, selon le
cas, de gauche à droite ou de droite à gauche). On com-
prendra toutefois que, dans le présent contexte, ce qu’on
appelle la direction « horizontale » correspond plus exac-
tement à la direction d’une droite passant par les deux
yeux d’un lecteur dont la tête est orientée de manière
conventionnelle relativement aux caractères.

Brève description des figures

[0010] D’autres caractéristiques et avantages de la
présente invention apparaîtront à la lecture de la des-
cription qui va suivre, donnée uniquement à titre d’exem-
ple non limitatif, et faite en référence aux dessins an-
nexés dans lesquels :

- la figure 1 est une vue en plan de dessus d’un mou-
vement horloger associé à un dispositif d’affichage
alphanumérique de l’art antérieur, le dispositif d’af-
fichage alphanumérique étant constitué par un affi-
chage du quantième pour une montre-calendrier ;

- la figure 2 est une vue schématique en plan de des-
sus d’un disque de quantième constituant l’organe
indicateur tournant d’un dispositif d’affichage alpha-
numérique conforme à un mode de réalisation par-
ticulier de l’invention ;

- la figure 3A est un schéma de principe illustrant en
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vue de dessus un des groupes de caractères du dis-
positif d’affichage de la figure 2; ce groupe de carac-
tères étant porté par une surface plane et étant formé
d’un premier « 3 » et d’un premier « 0 » ayant une
première taille et d’un deuxième « 3 » et d’un deuxiè-
me « 0 » ayant une seconde taille ;

- la figure 3B est une vue en coupe transversale d’un
réseau lenticulaire disposé au-dessus du groupe de
caractères de la figure 3A,

- la figure 4 est une vue en perspective d’un réseau
lenticulaire disposé au-dessus d’un groupe de
caractères ;

- la figure 5 est une vue schématique illustrant quel
caractère du groupe de caractères est visible par
l’observateur selon que les yeux de l’observateur se
trouvent d’un côté ou de l’autre du plan passant par
l’axe optique de la lentille cylindrique et par les yeux
de l’observateur ;

- la figure 6 est une vue schématique d’une première
variante de réalisation de l’invention dans laquelle
un unique réseau de lentilles lenticulaires est agencé
dans l’ouverture ménagée dans le cadran qui recou-
vre l’organe indicateur tournant sur lequel sont im-
primés au moins un même motif selon deux tailles
différentes, et

- les figures 7A et 7B sont des vues schématiques
d’une seconde variante de réalisation de l’invention
dans laquelle une cellule d’affichage à cristal liquide
disposée sous l’ouverture ménagée dans le cadran
affiche au moins un même motif selon deux tailles
différentes.

Description détaillée d’un mode de réalisation de l’inven-
tion

[0011] La présente invention procède de l’idée géné-
rale inventive qui consiste à disposer sous un réseau de
lentilles lenticulaires deux représentations d’un même
motif selon deux tailles différentes. Suivant l’angle sous
lequel l’observateur regarde les motifs, il percevra tout
d’abord l’un des motifs d’une taille donnée puis l’autre
motif d’une taille différente de celle du premier motif per-
çu, ce qui provoque un effet de zoom permettant de créer
un affichage dynamique.
[0012] La présente invention va être décrite en réfé-
rence à un organe indicateur tournant du type anneau
de quantième portant les trente et une indications de
quantième lui permettant d’indiquer la date de tous les
jours d’un mois donné. On comprendra cependant que
la présente invention n’est pas limitée à un tel mode de
réalisation et que les motifs visibles sous les réseaux de
lentilles lenticulaires peuvent être au choix des chiffres,
des lettres, un logo, un motif décoratif ou autre. De même,

il est aussi possible d’afficher un motif au moyen d’un
afficheur fixe ou dynamique par exemple de type LCD
ou similaire.
[0013] La figure 1 est une vue en plan de dessus d’un
mouvement horloger 1 d’une montre-calendrier de l’art
antérieur. Le mouvement horloger 1 représenté est agen-
cé pour entraîner de manière conventionnelle divers dis-
positifs d’affichage analogiques (non représentés), no-
tamment des aiguilles d’heures et de minutes. Il est agen-
cé en outre pour entraîner un dispositif d’affichage al-
phanumérique qui, dans l’exemple illustré, est constitué
par un dispositif d’affichage du quantième. Comme on
peut le voir sur la figure 1, le dispositif d’affichage du
quantième comporte un disque 2 qui porte la suite des
nombres de 1 à 31 pour figurer les différents quantièmes.
De manière habituelle, les nombres sont agencés sur le
disque 2 de manière à apparaître successivement à tra-
vers un guichet ouvert dans le cadran de la montre (l’em-
placement du guichet est indiqué sur la figure 1 par un
rectangle référencé 4).
[0014] Le mouvement horloger 1 peut être soit un mou-
vement mécanique, soit un mouvement électromécani-
que, à quartz par exemple. On peut voir que le mouve-
ment horloger 1 représenté à la figure 1 est associé à
une tige de commande 6 munie d’une couronne 8 clas-
siquement prévue pour régler l’heure et la date de la mon-
tre-calendrier.
[0015] La figure 2 est une vue schématique partielle
en plan de dessus d’un anneau de quantième 10 cons-
tituant l’organe indicateur tournant d’un dispositif d’affi-
chage alphanumérique qui est conforme à un mode de
réalisation particulier de l’invention. Dans l’exemple illus-
tré, l’anneau de quantième 10 fait partie d’un mécanisme
de calendrier d’une pièce d’horlogerie (non représentée),
et il est agencé pour être entraîné pas-à-pas par le mou-
vement de la pièce d’horlogerie, de manière à tourner
derrière un cadran 12. Précisons que, mis à part le dis-
positif d’affichage alphanumérique, le mouvement de la
pièce d’horlogerie du présent exemple pourrait, par
exemple, être identique au mouvement horloger 1 de la
figure 1.
[0016] On a vu que dans le mode de réalisation de la
figure 2, l’organe indicateur tournant est, à titre d’exem-
ple, un anneau de quantième 10. En conséquence, les
groupes de caractères qu’il porte sont au nombre de tren-
te et un, de manière à pouvoir afficher les dates de tous
les mois de l’année. Conformément à l’invention, chaque
groupe de caractères est recouvert par un réseau lenti-
culaire 14. Dans l’exemple illustré, les trente et un ré-
seaux lenticulaires 14 sont constitués par autant de la-
melles rapportées sur une piste circulaire 16 située à la
périphérie de l’anneau de quantième 10. On notera que
tous les groupes de caractères qui sont visibles à travers
les différents réseaux lenticulaires 14 sous lesquels ces
groupes de caractères sont disposés n’ont pas été re-
présentés sur la figure 2, de manière à ne pas surcharger
le dessin.
[0017] La figure 3A est une vue schématique agrandie,
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en plan de dessus d’un des groupes de caractères du
dispositif d’affichage de la figure 2, et la figure 3B est une
vue en coupe transversale d’un réseau lenticulaire dis-
posé au-dessus du groupe de caractères de la figure 3A.
On peut comprendre à partir de la figure 3A que le groupe
de caractères illustré est formé d’un premier « 3 » et d’un
premier « 0 » ayant une première taille, et d’un deuxième
« 3 » et d’un deuxième « 0 » ayant une seconde taille
différente de la première taille. Conformément à l’inven-
tion, le groupe de caractères s’étend dans un plan 18
situé entre le réseau lenticulaire 14 et l’organe indicateur
tournant 10. De plus, le groupe de caractères est recou-
vert par un des réseaux lenticulaires 14.
[0018] Selon l’invention, chaque réseau lenticulaire 14
est formé d’une couche de lentilles cylindriques 20 jux-
taposées qui s’étendent parallèlement les unes aux
autres. Comme on peut le voir sur la coupe transversale
de la figure 3B, les lentilles « cylindriques » 20 ne sont
pas littéralement de forme cylindrique. On comprendra
en effet que le terme « cylindrique » est à prendre ici
dans un sens large, conformément auquel l’expression
« lentille cylindrique » désigne toute lentille comportant
un axe optique O-O, et présentant en section transver-
sale, un profil invariant sur toute sa longueur. Précisons
que les réseaux lenticulaires sont déjà connus en tant
que tels. Des réseaux lenticulaires convenant pour la réa-
lisation de l’invention sont même disponibles commer-
cialement auprès de plusieurs sociétés. Ces réseaux se
présentent généralement sous la forme de feuilles de
relativement grandes dimensions qu’il est possible de
découper à la taille désirée. Ces feuilles lenticulaires sont
réalisées en un matériau transparent et stable. Elles pré-
sentent normalement une surface verso lisse 22 qui per-
met de fixer la feuille sur un substrat. De plus, selon une
variante avantageuse, le réseau lenticulaire 14 peut lui-
même constituer le plan 18 qui porte les caractères à
afficher. Selon cette dernière variante, les caractères
sont appliqués directement sur la surface verso lisse 22
de la feuille lenticulaire, par exemple par impression.
Pour illustrer cette variante, on a représenté sur la figure
3B des zones sombres à la base du réseau lenticulaire
14 qui matérialisent l’encre utilisée pour imprimer les ca-
ractères.
[0019] Conformément à l’invention, les lentilles cylin-
driques 20 des réseaux lenticulaires 14 ont une distance
focale telle que le plan focal F des lentilles est confondu
avec le plan 18 dans lequel s’étend le groupe de carac-
tères. Comme le montre clairement la figure 4, les axes
optiques O-O des lentilles cylindriques 20 sont en outre
orientés dans la même direction que les caractères du
groupe de caractères (on comprendra à cet égard que
l’orientation d’un caractère tel qu’un chiffre est à com-
prendre comme la direction d’enchaînement normale de
lecture de ce chiffre avec l’autre chiffre de même taille).
[0020] On peut voir que, dans le groupe de caractères
représenté par la figure 3A, le premier « 3 » et le premier
« 0 » qui ont la même première taille sont fragmentés en
tranches rectilignes référencées 24. On peut voir de plus

que le deuxième « 3 » et le deuxième « 0 » qui ont une
seconde taille sont également fragmentés en tranches
rectilignes référencées 26. Les tranches rectilignes 24
et 26 s’étendent parallèlement à la direction d’enchaîne-
ment normale des caractères, et elles sont imbriquées
de manière à ce qu’il y ait toujours une tranche rectiligne
26, constituée par un fragment des chiffres de la seconde
taille entre chaque tranche rectiligne 24 constituée par
un fragment des chiffres de la première taille. Finalement,
en se référant encore aux figures 3A et 3B, on peut ob-
server que les tranches rectilignes 24 du premier carac-
tère, tout comme les tranches rectilignes 26 du second
caractère, se succèdent avec un pas qui est le même
que celui avec lequel les lentilles cylindriques 20 du ré-
seau lenticulaire 14 qui recouvre le groupe de caractères
se succèdent.
[0021] Conformément à l’invention, chaque groupe de
caractères est formé d’au moins un premier caractère
ayant une première taille et d’un deuxième caractère de
signification identique à celle du premier caractère et
ayant une seconde taille différente de la première taille.
Il est important de noter que, selon une variante non re-
présentée de l’invention, chaque groupe de caractères
pourrait comprendre encore au moins un troisième ca-
ractère de signification identique à celle du premier et du
deuxième caractère et qui aurait une troisième taille dif-
férente de la première et de la seconde taille. Toutefois,
selon le mode de réalisation particulier qui fait l’objet du
présent exemple, chacun des chiffres « 3 » et « 0 » n’est
représenté qu’en deux tailles différentes. Ainsi, en sup-
posant que chacune des lentilles cylindriques 20 est scin-
dée par un plan vertical P1 en une première et une se-
conde moitiés 20a et 20b de même largeur L, la première
moitié 20a de la lentille cylindrique 20 recouvre au moins
une tranche rectiligne 24 du premier caractère, et la se-
conde moitié 20b de la lentille cylindrique 20 recouvre
au moins une tranche rectiligne 26 du deuxième carac-
tère. Il est important de noter qu’il s’agit là d’une variante
simplifiée de réalisation de l’invention. En effet, les pro-
grès réalisés ces dernières années dans le domaine de
la résolution de l’impression sont tels qu’il est aujourd’hui
tout à fait envisageable d’avoir sous une même lentille
cylindrique plusieurs tranches rectilignes du premier ca-
ractère imbriquées entre des tranches rectilignes du se-
cond caractère.
[0022] Le fonctionnement de l’invention va maintenant
être expliqué en se référant aux figures 4 et 5A, 5B. Com-
me on l’a vu, les lentilles cylindriques 20 des réseaux
lenticulaires 14 ont une distance focale telle que le plan
focal F des lentilles est confondu avec le plan 18 dans
lequel s’étend le groupe de caractères. Dans ces condi-
tions, chaque lentille cylindrique 20 renvoie en direction
des yeux d’un observateur 28 l’image agrandie d’une
seule des tranches rectilignes 24 ou 26. Cette tranche
rectiligne est celle qui se trouve de part ou d’autre d’un
plan P2 passant par l’axe optique O-O de la lentille cy-
lindrique 20 et par les yeux de l’observateur 28. On com-
prendra donc qu’étant donné que les lentilles cylindri-
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ques 20 d’un réseau lenticulaire 14 sont orientées dans
la même direction que les caractères que ces lentilles
cylindriques recouvrent, cela permet d’éviter que les
deux yeux de l’observateur 28 ne voient des images dif-
férentes.
[0023] On a vu que, dans l’exemple illustré, la première
moitié 20a de la lentille cylindrique 20 recouvre une tran-
che rectiligne 24 du premier caractère, et la seconde moi-
tié 20b de la lentille cylindrique 20 recouvre une tranche
rectiligne 26 du deuxième caractère. Ainsi, lorsqu’un
groupe de caractères est visible à travers une ouverture
30 ménagée dans le cadran 12, et qu’un observateur
regarde l’ouverture 30 avec les yeux placés d’un côté du
plan P2, l’observateur voit l’image formée par les tran-
ches rectilignes 24 (l’image du nombre « 30 » avec des
chiffres d’une première taille). Lorsqu’au contraire, les
yeux de l’observateur sont placés de l’autre côté du plan
P2, il voit l’image formée par les tranches rectilignes 26
(l’image du nombre « 30 » avec des chiffres d’une se-
conde taille). Autrement dit, les deux images s’interver-
tissent selon l’angle de vision. Comme les deux images
qui s’intervertissent sont deux images du même nombre,
qui sont écrites avec des chiffres de tailles différentes,
on parle d’un effet « zoom ». L’effet zoom permet d’attirer
l’attention sur le groupe de caractères visible à travers
l’ouverture 30 en créant une image animée.
[0024] Dans le but d’obtenir une image nette d’un grou-
pe de caractères, il est avantageux d’avoir des tranches
rectilignes 24 et 26 qui soient très minces. A cette fin, on
peut utiliser par exemple un réseau lenticulaire à 40 LPI
(40 lentilles cylindriques par pouce). On peut calculer
que la largeur des lentilles cylindriques d’un tel réseau
est d’environ 2/3 de millimètre. Dans ces conditions, la
largeur des tranches rectilignes peut être d’environ 1/3
de millimètre.
[0025] On comprendra en outre que diverses modifi-
cations et/ou améliorations évidentes pour un homme du
métier peuvent être apportées au mode de réalisation
qui fait l’objet de la présente description sans sortir du
cadre de la présente invention définie par les revendica-
tions annexées. En particulier, chaque groupe de carac-
tères peut comprendre un troisième caractère de signi-
fication identique à celle du premier et du deuxième ca-
ractère et ayant une troisième taille différente de la pre-
mière et de la seconde taille, le troisième caractère étant
fragmenté en tranches rectilignes parallèlement à l’orien-
tation des caractères et imbriqué avec le premier et le
deuxième caractère de manière à ce qu’il y ait toujours
une tranche du premier caractère et une tranche du
deuxième caractère entre chaque tranche du troisième
caractère. On comprendra que, pour autant que les trois
sortes de tranches se succèdent toujours dans le même
ordre, l’effet « zoom » peut être rendu encore plus spec-
taculaire grâce au recours à un nombre de tailles supé-
rieur à deux.
[0026] Dans le mode de réalisation décrit dans les pa-
ges qui précèdent, l’organe indicateur tournant est un
anneau de quantième qui porte trente et un groupes de

caractères, de manière à pouvoir afficher les dates de
tous les mois de l’année. Conformément à l’invention,
chaque groupe de caractères est recouvert par un réseau
lenticulaire.
[0027] Selon une variante intéressante de l’invention
illustrée à la figure 6, au lieu de recouvrir chaque groupe
de caractères avec un réseau de lentilles lenticulaires,
on agence un unique réseau de lentilles lenticulaires 14
dans l’ouverture 30 ménagée dans le cadran 12 qui re-
couvre l’organe indicateur tournant 10. De la sorte, tous
les groupes de caractères que porte l’organe indicateur
tournant vont défiler sous le réseau de lentilles lenticu-
laires au fur et à mesure de la rotation de l’organe indi-
cateur tournant. Une telle solution nécessite moins de
composants et moins de temps de fabrication et est donc
plus économique. Bien sûr, les groupes de caractères
que porte l’organe indicateur tournant sont conformes à
l’invention, c’est-à-dire que chaque groupe de caractères
est formé d’au moins deux fois le même motif selon deux
tailles différentes, ces motifs étant découpés en tranches
rectilignes imbriquées les unes dans les autres. Dans
l’exemple particulier représenté à la figure 6, on peut voir
que chaque groupe de caractères se compose de deux
fois la même indication de quantième selon deux tailles
différentes. On notera également que les propriétés op-
tiques décrites ci-dessus en liaison avec le mode de réa-
lisation de l’invention dans lequel chaque groupe de ca-
ractères est recouvert d’un réseau de lentilles lenticulai-
res sont également valables dans le cas de la figure 6
où un unique réseau de lentilles lenticulaires est fixé dans
l’ouverture ménagée dans le cadran et où les groupes
de caractères sont portés par l’organe indicateur tour-
nant.
[0028] On notera enfin que dans l’exemple décrit ci-
dessus on s’intéresse à un organe indicateur tournant
qui porte des indications numériques. On comprendra
toutefois que l’invention n’est pas limitée à un tel mode
de réalisation et que l’organe indicateur tournant peut
porter tout type de motif tel que, non limitativement, des
lettres ou bien encore un logo.
[0029] Dans le cas particulier d’un logo, le groupe de
motifs selon l’invention sera constitué de deux logos
identiques de deux tailles différentes découpés en tran-
ches rectilignes de même épaisseur qui seront imbri-
quées les unes dans les autres selon une direction iden-
tique à la direction dans laquelle s’étendent les lentilles
cylindriques.
[0030] Selon une variante simplifiée de réalisation de
l’invention, on peut même imaginer que le dispositif d’af-
fichage selon l’invention ne permette d’afficher qu’un uni-
que motif selon deux tailles différentes. Un tel dispositif
d’affichage peut trouver son intérêt dans le cas où l’on
ne souhaite afficher par exemple que le logo d’une mar-
que commerciale selon deux tailles différentes.
[0031] Selon une autre variante intéressante de l’in-
vention, on peut envisager d’utiliser comme organe indi-
cateur un dispositif d’affichage numérique tel qu’une cel-
lule d’affichage à cristal liquide 32 disposée à l’aplomb
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de l’ouverture 30 ménagée dans le cadran 12 et dans
laquelle est agencé un unique réseau de lentilles lenti-
culaires 14. Cette cellule d’affichage à cristal liquide 32
peut procurer un affichage fixe dans le temps, par exem-
ple d’un logo selon deux tailles différentes. Comme illus-
tré aux figures 7A et 7B, cette cellule d’affichage 32 peut
également procurer un affichage dynamique d’au moins
un premier (figure 7A) et un second (figure 7B) groupes
de caractères, chacun des premier et second groupes
de caractères étant formé d’au moins un premier carac-
tère ayant une première taille et d’un deuxième caractère
de signification identique à celle du premier caractère et
ayant une seconde taille différente de la première taille.
Dans les deux cas, les caractères seront découpés en
tranches rectilignes de même épaisseur qui seront for-
mées par les électrodes d’affichage de la cellule d’affi-
chage à cristal liquide 32.

Nomenclature

[0032] Mouvement horloger 1
Disque 2
Guichet 4
Tige de commande 6
Couronne 8
Anneau de quantième 10
Cadran 12
Réseau lenticulaire 14
Piste circulaire 16
Plan 18
Lentille cylindrique 20
Surface verso lisse 22
Tranches rectilignes 24 du premier caractère
Tranches rectilignes 26 du second caractère
Observateur 28
Ouverture 30
Cellule d’affichage à cristal liquide 32
Axe optique O-O
Plan focal F
Plan P1
Largeur L
Plan P2

Revendications

1. Dispositif d’affichage destiné à être intégré dans un
objet portable, le dispositif d’affichage comprenant
un cadran (12) dans lequel est ménagée une ouver-
ture (30) qui définit une zone d’affichage, un organe
indicateur étant disposé derrière le cadran, et au
moins un premier groupe de motifs s’étendant dans
un plan (18) parallèle à l’organe indicateur (10) et
étant agencé de manière à apparaître à travers
l’ouverture (30) ménagée dans le cadran, les motifs
du premier groupe de motifs étant toujours orientés
dans la même direction lorsqu’ils apparaissent à tra-
vers l’ouverture (30), caractérisé en ce que :

- le groupe de motifs est formé d’au moins un
premier motif ayant une première taille et d’un
deuxième motif de signification identique à celle
du premier motif et ayant une seconde taille dif-
férente de la première taille ;
- le groupe de motifs est vu à travers un réseau
lenticulaire (14) formé d’une pluralité de lentilles
cylindriques juxtaposées s’étendant parallèle-
ment les unes aux autres, les lentilles cylindri-
ques (20) du réseau lenticulaire (14) ayant une
distance focale telle que le plan focal (F) des
lentilles cylindriques (20) est confondu avec le
plan (18) dans lequel s’étend le groupe de
motifs ;
- le premier motif du groupe de motifs et le
deuxième motif du même groupe de motifs que
le premier motif sont fragmentés en tranches
rectilignes (24, 26) qui s’étendent parallèlement
les unes par rapport aux autres, les tranches
rectilignes (24, 26) étant imbriquées les unes
dans les autres de façon qu’il y ait toujours une
tranche (26) du deuxième motif située entre cha-
que tranche (24) du premier motif.

2. Dispositif d’affichage selon la revendication 1, ca-
ractérisé en ce que l’organe indicateur (10) est tour-
nant et en ce qu’au moins un deuxième groupe de
motifs est disposé dans le plan (18) parallèle à l’or-
gane indicateur tournant (10), les groupes de motifs
étant agencés de manière à apparaître à la suite les
uns des autres à travers l’ouverture (30) ménagée
dans le cadran au cours de la rotation de l’organe
indicateur tournant (10).

3. Dispositif d’affichage selon la revendication 2, ca-
ractérisé en ce qu’un unique réseau de lentilles len-
ticulaires (14) est agencé dans l’ouverture (30) mé-
nagée dans le cadran (12) qui recouvre l’organe in-
dicateur tournant (10).

4. - Dispositif d’affichage selon la revendication 2, ca-
ractérisé en ce que l’organe indicateur tournant (10)
comporte une pluralité de réseaux lenticulaires (14),
les groupes de motifs étant recouverts chacun par
l’un des réseaux lenticulaires (14).

5. Dispositif d’affichage selon la revendication 4, ca-
ractérisé en ce que chacun des réseaux lenticulai-
res (14) qui recouvre un groupe de motifs présente
une surface verso lisse (22) qui constitue le plan (18)
dans lequel est formé le groupe de motifs.

6. Dispositif d’affichage selon l’une quelconque des re-
vendications 2 ou 3, caractérisé en ce que le plan
(18) dans lequel est formé le groupe de motifs est
constitué par une portion de la surface de l’organe
indicateur tournant (10).
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7. Dispositif d’affichage selon l’une quelconque des re-
vendications 1 à 6, caractérisé en ce que chaque
groupe de motifs comprend un troisième motif de
signification identique à celle du premier et du
deuxième motif et ayant une troisième taille différen-
te de la première et de la seconde taille, le troisième
motif étant fragmenté en tranches rectilignes qui
s’étendent parallèlement les unes par rapport aux
autres, les tranches rectilignes du troisième motif
étant imbriquées dans les tranches rectilignes du
premier et du deuxième motif de manière à ce qu’il
y ait toujours une tranche (24) du premier motif et
une tranche (26) du deuxième motif entre chaque
tranche du troisième motif.

8. Dispositif d’affichage selon l’une quelconque des re-
vendications 1 à 7, caractérisé en ce que les motifs
des premier et deuxième groupes de motifs sont des
caractères alphanumériques qui s’enchaînent selon
une même direction, les lentilles cylindriques (20)
étant orientées dans la même direction que la direc-
tion d’enchaînement des caractères alphanuméri-
ques du groupe de caractères alphanumériques
qu’elles recouvrent, les caractères alphanuméri-
ques étant fragmentés en tranches rectilignes qui
s’étendent parallèlement les unes par rapport aux
autres dans la direction d’enchaînement des carac-
tères alphanumériques.

9. Dispositif d’affichage selon la revendication 1, ca-
ractérisé en ce que l’organe indicateur est une cel-
lule d’affichage à cristal liquide (32) qui procure soit
un affichage fixe dans le temps d’un motif selon deux
tailles différentes, soit un affichage dynamique d’au
moins un premier et un second groupes de motifs,
chacun des premier et second groupes de motifs
étant formé d’au moins un premier motif ayant une
première taille et d’un deuxième motif de signification
identique à celle du premier motif et ayant une se-
conde taille différente de la première taille, les motifs
étant découpés en tranches rectilignes de même
épaisseur qui sont formées par les électrodes d’af-
fichage de la cellule d’affichage à cristal liquide (32).
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